[bookmark: _Hlk209423997]Quels sont les mécanismes cellulaires et moléculaires qui permettent la réplication/duplication de l’ADN (synthèse d’ADN) ?
[bookmark: _Hlk115184000][bookmark: _Hlk178080073]V – La réplication/la duplication de l’ADN.
TP : la réplication.
PROBLEME/ voir l’intro du TP : Comment une cellule fille peut –elle avoir des chromosomes a deux chromatides alors qu’après la mitose elle possède des chromosomes à une chromatide ?
https://view.genial.ly/5da324381d4c0d0f64f1a68e/presentation-1spe-replication

TP : La réplication de l’ADN et correction
A- La découverte du modèle de réplication
Voir la correction du TP.
En 1953, Watson et Crick, proposent trois modèles de réplication : conservatif, dispersif et semi-conservatif. 
L’expérience de Meselson et Stahl a permis de n’en retenir qu’un, le modèle semi-conservatif.

Voir les schémas du TP
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Les résultats de la première génération nous permettent d’éliminer l’hypothèse conservative, sinon nous aurions obtenu50% d’ADN 15N et 50% d’ADN 14N (50% d= 1,724 et 50% d=1,710) Les résultats de la génération 2 nous permettent d’éliminer l’hypothèse dispersive, sinon nous aurions obtenu 100% d’ADN hybride mais avec plus de 14N (d < 1,717)

[image: ]

Schématiser l’évolution d’une molécule d’ADN pendant 3 cycles selon  l’hypothèse retenue.



















A CONNAITRE -Schéma du modèle semi – conservatif
[image: ]ADN de la cellule initiale

Ce modèle montre que chaque brin de la molécule d’ADN sert de modèle à la création d’un nouveau brin. Après réplication, on obtient deux molécules d’ADN composées d’un brin ancien et d’un brin nouvellement formé.


. réplication et mitose. (à l'échelle du chromosome)
->expérience de TAYLOR
La Jacinthe romaine est une plante dont les cellules se divisent à intervalles réguliers. De jeunes racines en croissance sont cultivées sur un milieu contenant de la thymine radioactive pendant tout l’intervalle de temps qui sépare deux mitoses successives (interphase). Les racines sont alors lavées puis placées dans un milieu contenant de la thymine non radioactive et enfin traitées à la colchicine (qui bloque les mitoses en métaphase) après 1, 2 ou 3 cycles cellulaires. Dans chaque cas on réalise une autoradiographie où la thymine radioactive est localisable par des points noirs.
Expérience de Taylor (thymidine marquée)



T radioactive
la même plantule de fève toujours cultivée sur milieu ‘’froid’’ 
































































observation des chromosomes métaphasiques dans cellules méristématiques de racine














2e échantillon : phase M2














3e échantillon : phase M3
plantule de fève cultivée sur milieu ‘’chaud’’ contenant T radioactive














1er échantillon : phase M1
































































T non radioactive






































































la même plantule de fève cultivée sur milieu ‘’froid’’ 


















Chromatide rouge= chromatide radioactive
On réalise enfin une préparation microscopique que l’on dispose sur un film photographique argentique. Celui-ci est impressionné par le rayonnement radioactif. Après développement du film on observe des points noirs sur les clichés aux endroits où se trouvent les thymines marquées sur les molécules d’ADN.
[image: Aspect des chromosomes après un cycle cellulaire][image: http://www.geofan.librox.net/IMG/jpg/taylor1adn.jpg]Les 2 brins sont radioactifs

Aspect des chromosomes après un cycle cellulaire1 des 2 brins est radioactifs

[image: Aspect des chromosomes après deux cycles cellulaires][image: http://www.geofan.librox.net/IMG/jpg/taylor2adn.jpg]
Aspect des chromosomes après deux cycles cellulaires1 des 2 brins est radioactifs.
Certains chromosomes ne portent aucune radioactivité.

[image: Aspect des chromosomes après trois cycles cellulaires][image: http://www.geofan.librox.net/IMG/jpg/taylor3adn.jpg]
Aspect des chromosomes après trois cycles cellulaires
[image: http://raymond.rodriguez1.free.fr/Documents/Cellule-genome/taylor4.jpg]




Pour interpréter :
Schématiser l’évolution d’un chromosome au cours d’un cycle cellulaire qui commence par une interphase.
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La zone de réplication s’observe au niveau de zones appelées « œil de réplication ». Il peut y avoir plusieurs « œil de Réplication » sur un chromosome[image: ]
C- Le processus de copie/réplication à l’échelle moléculaire.
https://www.youtube.com/watch?v=mOgxg9fovDE
[image: ]
ADN, molécule initiale à répliquer = molécule mère
1 des 2 molécules d’ADN fille avec un brin initial et un brin néoformé
1 des 2 molécules d’ADN fille avec un brin initial et un brin néoformé
Complexe enzymatique de réplication (ADN polymérase)
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Yeux de réplication
(Zones d’ouverture de la molécule d’ADN)
Les 2 brins initiaux
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[bookmark: _GoBack]
L’ADN polymérase + l'hélicase est un complexe enzymatique qui permet l’ouverture de la molécule d’ADN et l’insertion de nouveaux nucléotides. 
L’ADN polymérase « lit » la molécule d’ADN c'est-à-dire les séquences de nucléotides et ajoute un par un les nouveaux nucléotides sur chaque ancienbrin. 

Au cours de la réplication, la complémentarité des bases est respectée (Adénine-Thymine ; Guanine-Cytosine), la copie est donc conforme (sauf en cas d’erreur). 
Il y a conservation et transmission de l’information génétique et   donc on a la formation de deux cellules filles identiques entre elles et à la cellule mère : même caryotype et mêmes séquences de nucléotides de leurs molécules d’ADN.
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En rouge brin radioactif
En noir brin non radioactif
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En rouge brin radioactif
En noir brin non radioactif
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En noir brin non radioactif
En rouge brin radioactif
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Expérience de Taylor
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mitose 1 mitose 2 mitose 3
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Document A : Morphologie de I"ADN lors de la réplication (observation au MET)
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Document B : Les expériences de Meselson et Stahl
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Document C ¢ Le fonctionnement de [a réplication

La réplication est assurée par une enzyme appelée ADN Polymérase (ADN Pol). Cette enzyme
associe des nuctéotices (4, T, C et G) complémentaires au brin ’ADN qu'elle copie, La réplication
se fait sur chague brin parental et permet de produire 2 nouvelles molécules ’ADN, chacune
possédant un brin néoformeé (nouveau) et un brin parental (réplication semi-conservative).
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«_Schématisez les 3 hypothéses en utilisant les couleurs indiquées

Hypothése 1:
Modéle conservatif

A partir d'une molécule d'ADN
bicaténaire "mere', on forme une
nouvelle molécule ' ADN
bicaténaire.

On garde donc idi une molécule
"mére", non modifiée (elle est
donc conservée), tout en "créant”
une nouvelle molécule ("fille").

Hypothese 2:
Modéle semi-conservatif

On dissodie les deux brins dela
molécule d'ADN bicaténaire "mére".
Chague brin sert donc de matrice 3 la
synthese d'un brin complémentaire,
Tensemble reformant une molécule
'ADN bicaténaire. Chaque nouvelle
molécule “fille” ne conserve donc que

Hypothtse3:
Modéle dispersif

On ne conserve aucun brin
intact.

La cople se réalise par
fragments dispersés dans
Tensemble de I'ADN,
permettant de former les
deux molécules d ADN
bicaténaires “filles".

Tégendes : attention

Couleur bleue : Molécule d'ADN "mére”

Couleur rouge : ADN « fils » néoformé.

et son devenir.
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Expérience de Meselson et Stahl (1958)
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Principe et résultats de I’expérience. Les bactéries sont cultivées pendant de nombreux cycles dans un milieu enrichi en
azote lourd ("°N) puis transférées dans un milieu enrichi en azote léger (“N). A chaque réplication, 'azote, quil soit lourd ou léger,
Slincorpore a I'ADN bactérien. Un échantillon de chaque culture est prélevé, puis I'ADN bactérien est extrait, placé dans un tube et
centrifugé. Cela permet d'évaluer la proportion d’ADN «lourd» (avec N), «Iéger» (avec “N) ou «mixte» (avec "N et "*N): sous leffet de

la centrifugation, I’ADN forme une bande qui est localisée d‘autant plus prés du fond du tube que la molécule est lourde.
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Résultat des centrifugations

/ADN léger

ADN hybride
(50 % "N + 50 % *N)

ADN lourd

% = proportion de I'ADN considéré au sein de I'échantillon

['Interprétation

- apres plusieurs cycles dans *N,

,724 > 100% de I'ADN est constitué de 100% d"*N (tout I'N constituant I’ADN est “N)
- aprés 1 cycle de division (1 phase S) dans “N,

d=1,717 - 100% de I'ADN contient 50% de "N et 50% de "N (Tout I'’ADN est hybride et contient autant
AN que d"N)

- aprés 2 cycles de division (2 phases S)

710 > 50% de I'ADN contient 100% d'*N (1/2 de I'’ADN n'est constitué que d"N)

,717 - 50% de I’ ADN est hybride et contient 50% d""*N et 50% N (1/2 de I'ADN est hybride)
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Résultats | Consfifution de Efapes de z Py
densité PADN Pexpérience Résultats Déductions

1.724 100% N 1. Culture sur *N 100% 1,724 | ADN est constitué de 100% de °N
(ncycles cellulaires)

1.710 100% "N 2. Culture sur "N 100% 1.717 | ADN constituéde 50% "N
(1eycle) 50%"N (ADN hybride)

50% "N (1 brin) 3. Culture sur "N 50%1.710 | = ADN constituéde 100% "N
1717 50%"N (1 brin) (2eyeles) 50%1.717 | - ADN constitué de 50% "*N

=ADN hybride

50%"N (ADN hybride)
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Ces résultats nous ont permis d’éliminer les hypothéses conservative et dispersive,
la duplication de 'ADN en phase S se déroule grace a une REPLICATION (copie)
SEMI-CONSERVATIVE.

Chaque brin de la molécule d’ADN « mere » sert de « matrice » pour synthétiser le
brin complémentaire. Apres la |ghase S, la molécule d’ADN a été copié fidelement
et on obtient 2 molécules d’ADN jumelles : 2 chromatides réunies par un
centromére = chromosome double qui va entamer la division cellulaire.




